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CAMUS, L’ABSURDE, LA RÉVOLTE, l’AMOUR par Arnaud CORBIC. Éditions de l’Atelier, Paris 2003, 160 pages, ISBN 2-7082-3703-9, 14 €.


Franciscain, spécialiste de Bonhoeffer et de Camus sur lesquels il a publié plusieurs ouvrages, l’auteur enseigne actuellement la philosophie à l’Athénée Pontifical Antonianum à Rome. Dans ce nouveau livre, Arnaud Corbic nous montre que, même si Camus reste le philosophe de l’absurde et de la révolte, l’étude de l’intégralité de son œuvre met en lumière une autre dimension de sa pensée, celle de l’amour. Camus refusait tout dogmatisme, aussi bien chrétien que nihiliste. Son humanisme athée voulait assumer le tragique de la condition humaine. La quête d’une « sainteté sans Dieu » demeure une démarche récurrente. Face à l’injustice, au mal, seul un « étrange amour » du monde et des hommes peut relever le défi et permettre de vivre.


Entre absurde et révolte, l’amour est donc omniprésent dans l’œuvre de Camus. En cela il est d’une brûlante actualité face au désenchantement de l’homme aujourd’hui. Et il ne cesse d’inviter ceux qui croient au ciel et ceux qui n’y croient pas à devenir les artisans d’un monde plus juste. 

D’après Écritures, n°56, p. 19

Manual de teologia Franciscana. Obra coordinada por José Antonio Merino y Francisco Martinez Fresneda. Biblioteca de Autores Cristianos, Madrid 2003. 526 pages. Prix non indiqué.


Cet ouvrage est en espagnol, mais des traductions sont en préparation. 

Plusieurs frères mineurs espagnols ont collaboré à cette publication, ainsi qu’un capucin et trois conventuels. Si les publications sur saint François et le franciscanisme sont nombreuses, il manquait un ouvrage de synthèse, systématique et comparatif de la pensée

théologique de l’école franciscaine (François, Antoine, Bonaventure, Alexandre de Halès, Guillaume d’Occam, Jean Duns Scot, Roger Bacon, Raymond Lulle). 


Le livre comprend 9 chapitres : textes et contextes de la théologie franciscaine, la Trinité, Christologie, Ecclésiologie, Mariologie, Sacrements et salut de l’homme, Anthropologie théologique (création, péché, grâce, eschatologie), Théologie morale et politique, Esthétique. Les auteurs déclarent, dans leur « Présentation », n’avoir pas seulement voulu présenter la pensée du passé, mais aussi ouvrir délibérément de nouveaux espaces de réflexion qui éclairent la réalité culturelle, historique et sociale de notre temps.


Les auteurs ont également le projet de publier un autre manuel sur la philosophie franciscaine.

D’après Fraternitas, n°90, août-septembre 2003

CROIRE ET FAIRE CROIRE. Les missions françaises au XVIIème siècle, par Dominique DESLANDRES. Fayard, Paris 2003, 633 pages, ISBN 2-213-61229-3, 26 €.


À travers cet ouvrage remarquable de niveau universitaire, l’auteur, professeur à l’Université de Montréal, montre le travail effectué par les grands ordres missionnaires dans l’évangélisation des Indiens de « Nouvelle-France » (actuel Canada), surtout à partir de 1620, sans oublier pour autant les autres missions lointaines ainsi que les missions en France même (avec mention des grandes figures comme Bourdoise, J-J Olier, Jean Eudes, de leur activité –catéchismes, séminaires…) Il y est question de l’œuvre accomplie au Nouveau Monde, entre autre, par les Capucins et les Franciscains (frères mineurs observants, Récollets). L’auteur analyse finement les méthodes de conversion (particulièrement élaborées chez les Jésuites et les Capucins), nécessitant de se faire explorateurs, ethnographes, interprètes. Du choc des cultures qui se produisit alors au nord du Nouveau Monde, nous ne connaissons que la vision européenne, mais l’auteur montre que les autochtones ne furent pas aussi malléables qu’on l’a dit, car la christianisation de la Nouvelle-France passait par la sédentarisation des populations et rimait avec européanisation. 

L’ouvrage est également précieux pour sa liste des manuels et récits de voyages utilisés par les missionnaires français entre 1600 et 1650 (figurent en particulier les manuels émanant des Capucins –avec notamment les œuvres du célèbre P. Joseph de Paris, l’  « éminence grise » du cardinal de Richelieu-, les documents du Ministre général de l’époque- et des Franciscains- avec notamment les écrits de Toribio de Benavente, Bernadino de Sahagun, Luc Wadding etc.


C’est donc un ouvrage précieux à divers titre qu’on ne peut que recommander pour ceux qui veulent approfondir de façon sérieuse l’épopée missionnaire du XVIIème siècle, au Canada surtout, située ainsi dans une œuvre d’ensemble en France et dans les autres missions.

Fr. Jean-Louis Paumier, ofm

COLLOQUE UNIVERSITAIRE

COLLOQUE HISTORIQUE DE CLERMONT-FERRAND « IDENTITÉS FRANCISCAINES À L’AGE DES RÉFORMES »


À l’initiative des Universités de Clermont-Ferrand et de Chambéry, se sont déroulées, les 4 et 5 avril 2003, deux journées d’étude consacrées à l’Observance franciscaine sur le thème « Foyers et réseaux de diffusion, circulation et transferts de religieux du début du XVème au début du XVIIème siècle ». De nombreux intervenants et universitaires européens de renom ont abordé le sujet sous divers angles, aussi bien géographique que thématique. L’intérêt soulevé par les participants laisse augurer un renouveau des recherches historiques sur cet aspect complexe et controversé des observances et de l’Observance franciscaine.


Une seconde rencontre « Identités franciscaines » est prévue à Chambéry les 6 et 7 février 2004. La publication des Actes sera faite au terme de ces deux rencontres.
D’après Fr. Jean-Baptiste Auberger dans Vents d’Ouest, n°47, sept. 03






Contact : Université de Savoie

UFR LLSH / IES / LLC

BP 1104

73011 Chambéry cedex

Tel : 04.79.75.85.33

Fax : 04.79.75.91.23

E-mail : marie-ange.mayoussier@univ-savoie.fr
RECHERCHE FRANCISCAINE : SESSION DU GROUPE FRANCOPHONE À ORBEY


Suite à une demande des Chapitres provinciaux des Frères Mineurs, un groupe de recherche franciscaine s’est constitué, dont les directives ont été tâtonnantes au début. Se fixant 5 jours pleins au début de l’été chaque année, cette initiative permet aux chercheurs franciscains, souvent isolés, de partager leurs travaux personnels avec d’autres. Il s’agit également de se donner un sujet de réflexion commun utile à une dynamique proprement franciscaine de recherche aujourd’hui. C’est ainsi que 9 frères se sont retrouvés du 30 juin au 6 juillet à Orbey (Vosges). Le thème de cette rencontre était lié à la Tradition et à sa transmission (voire aux ruptures de transmission et à la crise de la transmission).

D’après Fr. Jean-Baptiste Auberger dans Messagers de Paix, n°31, octobre 2003

ACCUEIL DES JUIFS PAR LA FAMILLE FRANCISCAINE PENDANT LA SECONDE GUERRE MONDIALE À ROME


Plus de 4000 juifs auraient trouvé refuge dans les instituts religieux pour échapper aux lois raciales du fascisme en 1943. Ces chiffres ont été communiqués lors d’une recherche développée par la Coordination des Historiens religieux et présentés le 24 septembre dernier lors d’un Congrès tenu à Rome sur le thème « Pauvreté et richesse d’une histoire cachée ». Pie XII avait fait lever la clôture des monastères afin d’accueillir les réfugiés. C’est ainsi que, couvents, monastères, paroisses, écoles etc., ont accueilli et sauvé 4329 juifs. Les Instituts religieux féminins ont mis en sécurité 2.790 juifs, tandis que les Instituts masculins ont donné refuge à 1.539 personnes, soit un total de 4.329. Beaucoup de couvents et monastères avaient affiché un avis fourni par la Secrétairerie d’État du Vatican leur permettant de bénéficier de l’extra-territorialité (donnant ainsi aux religieux et religieuses une arme diplomatique pour s’opposer aux perquisitions).


Les Franciscains, frères et sœurs, se sont distingués dans ce travail en accueillant des dizaines de juifs dans leurs couvents et monastères.










D’après Fraternitas, n°92,  nov. 2003


À TRAVERS LES REVUES

(  La Croix, 9-10 août 2003


Pour le 750ème anniversaire de la mort de sainte Claire, un article de Marco Bartoli rappelle l’intérêt historiographique récent, avec la multiplication de travaux sur Claire depuis 1989. L’historien italien de l’Université de Rome montre la nouveauté de la femme en son époque et l’intérêt retrouvé pour la Règle de Claire depuis 1977. 


La recherche historique s’articule actuellement autour de plusieurs points, dont les relations entre Claire et François ainsi que l’attribution de certains écrits comme le Testament, mais la réflexion la plus intéressante concerne le rôle de Claire dans le mouvement franciscain après la mort de François avec certains passages sous silence dans les premières biographies (hostilité de certains frères contre l’assistance aux communautés féminines, soupçon face à la trop grande indépendance de Claire face au Pape Grégoire IX). Ce n’est que grâce à Saint Bonaventure, dans la « Legenda Major », que Claire rentre vraiment dans la mémoire collective de l'Ordre.

(  Le Messager de Saint Antoine, n°1199, septembre 2003


La chronique sur le patrimoine franciscain s’intéresse à l’histoire des Sœurs Grises franciscaines qui, 3 siècles avant les Filles de la Charité, ont consacré leur vie au service des pauvres et des malades, en Belgique et dans le Nord de la France. 

(  Le Messager de Saint Antoine, n°1200, octobre 2003

Dans sa chronique sur le patrimoine franciscain, Pierre Moracchini s’intéresse à 3 princesses de la première moitié du XVIème siècle, Louis de Savoie, Philippa de Gueldre et Marguerite de Lorraine, qui, après avoir été mariées, sont devenues clarisses. À travers le patrimoine étudié,  c’est aussi le témoignage de la séduction que pouvaient exercer Claire et François d’Assise sur les élites de l’époque.

(  Le Messager de Saint Antoine, n°1201, novembre 2003

Par son étude sur les pierres tombales franciscaines, Pierre Moracchini montre que la pauvreté franciscaine se prolongeait jusque dans la mort. Les fouilles pratiquées en 1993 à l’emplacement du monastère des Clarisses de l’Ave Maria de Paris (actuel collège Charlemagne, dans le quartier du Marais) ont montré la grande pauvreté observée par cette communauté, composée en permanence d’une cinquantaine de moniales et d’une vingtaine de Cordeliers, avec inhumation en pleine terre. Quelques rares dalles funéraires, ou inscriptions dans les églises, permettent de retracer les itinéraires de vie des défunts.

(  Notre Histoire, n°216, novembre-décembre 2003


La revue d’histoire est consacrée au Moyen-Age, invitant à aller au-delà des vieux clichés et des idées toutes faites. Dans ce numéro pédagogique, il est également fait mention du rôle des Franciscains.  

A TRAVERS LE MONDE

(  4ème centenaire de saint Joseph de Copertino, frère mineur conventuel


Jean-Paul II a reçu le pèlerinage organisé par les Frères Mineurs Conventuels, le 25 octobre 2003, à l’occasion du 4ème centenaire de la naissance de Joseph de Copertino (1603). Le Pape souligna que celui-ci « encourage le monde de la culture, en particulier de l’école, à fonder son savoir humain sur la sagesse de Dieu ».

D’après l’Osservatore Romano, 25 novembre 2003




L’Histoire franciscaine à travers les publications de l’année 2002

I. Grandes revues scientifiques de l’Ordre.

ARCHIVO IBERO-AMERICANO.  Madrid, Pères Franciscains Espagnols, tome 62, 2002.En espagnol.

Jaime GONZALEZ RODRIGUEZ (Madrid), "les franciscains et la culture au Mexique" (p.1-224).

Etude précédée d'une abondante bibliographie (p.1-15).

Ramon LOURIDO DIAZ, ofm, "l'étude de la langue arabe chez les Franciscains du Maroc. Création à Tanger, en 1800, d'une école d'arabe" (p.251-304).

Le premier article précédemment paru sur ce sujet a été signalé dans le Bulletin SDF 109/97. L'école ouverte à Tanger ne survécut pas à la suppression de la Mission en 1840. D'ailleurs, à cette époque, un seul Franciscain, le P. Pedro Martin DEL ROSARIO, connaissait parfaitement la langue arabe (p.304).
Daniel VAQUERIN APARICIO, "Le vœu de pauvreté dans la Province déchaussée de Saint-Joseph au XVIIIe siècle" (p.305-326).

Analyse d'un certain nombre d'"infractions" à la pauvreté, étudiées à partir des circulaires des Ministres Provinciaux.
Manuel CASTRO Y CASTRO, ofm, "Mémoires de Franciscains espagnols, missionnaires en Chine, au XVIIIe siècle" (p.345-432).

Relations, rapports, lettres émanant de sept religieux, dont chacun fait l'objet d'une brève notice biographique (p.346-348). L'abondant "appendice documentaire" qui suit se compose d'une douzaine de pièces, échelonnées de 1729 à 1766, illustrant une période de persécution contre les chrétiens commencée en 1724.

N° 243, septembre-décembre.
José GARCIA ORO, ofm, et Maria José PORTELA SILVA, "La réforme de la vie religieuse en Espagne et au Portugal pendant la Renaissance" (p.455-618).

Moines et religieux mendiants font l'objet de cette étude, qui couvre les XVe et XVIe siècles. "Les réformes franciscaines" sont étudiées p.478-487. En appendice, est publié le très long procès-verbal de la visite des monastères de Saint-Benoît effectuée par l'abbé de San Millan de la Cogolla en 1588-1589 (à partir de la p.507).

José Miguel LOPEZ CUETARA, "Catalogue des archives du monastère de l'Immaculée-Conception de Valladolid" (p.619-642).

Monastère de "Conceptionistes Franciscaines", fondé en 1518-1521, sous la protection des Frères Mineurs de la Custodie de Santoyo, restauré en 1895; la religieuse mystique Angeles SORAZU y mourut en 1921, et son procès de béatification est en cours. Répertoriées à partir de la p.623, les archives couvrent la période 1518-1992; commencée en 1980, la chronique du monastère est en cours.

Javier PEREZ GIL, Juan José SANCHEZ BADIOLA et José-R. SOLA ALONSO, "Le couvent St-François de Sahagun et son église de La Peregrina" (p.643-711).

Couvent du Léon (actuelle région Castille-Léon), dont l'existence est attestée en juillet 1257. Il dut être évacué en janvier 1810. L'église de "La Pélerine" est toujours utilisée pour le culte. Cette monographie est illustrée de photos en noir et blanc (p.704-711).

Teodoro-Agustin LOPEZ LOPEZ, "Le couvent St-François primitif de la ville de La Fuente (1646-1664)" (p.713-722).

Couvent de "Déchaux" fondé à Fuente del Maestre (Badajoz, Estrémadure), en 1645-1646, par une noble dame de la ville, Dona Elvira GARCIA ZAMBRANNO. A partir d'états périodiques destinés notamment au chapitre provincial, description de l'église et des bâtiments conventuels, du temporel et de la vie économique, du personnel.

Gonzalo FERNANDEZ-GALLARDO JIMENEZ, ofm conv, "Les Franciscains conventuels tentent de restaurer leur Ordre en Espagne : Madrid, 1664-1667" (p.723-736).

Les Conventuels avaient été supprimés en Espagne, pour d'inavouables raisons politico-religieuses, en 1567. L'auteur analyse les difficultés rencontrées dans le pays pour les fondations de couvent en général, et décrit l'opposition faite au retour des Conventuels par les Observants, illustrée par le mémoire présenté par ceux-ci à la reine régente, Dona Mariana d'Autriche, en 1667 (p.734-736).

ARCHIVUM FRANCISCANUM HISTORICUM. Grottaferrata près Rome, "Collège" Saint-Bonaventure, tome 95, 2002.

Fascicule 1-2, janvier-juin.

Patrick NOLD ((Oxford, U.-K.), "Bertrand de la Tour, O Min. Liste des manuscrits et supplément aux sermons" (en anglais; p.3-52).

Suite d'une étude sur "la vie et les œuvres" de ce Frère Mineur quercynois, publiée dans l'Archivum…, tome 94, 2001 (second fascicule, non encore parvenu à notre connaissance en août 2003) ! Originaire de la région de Figeac, dans le Lot, fr. Bertrand fut Ministre Provincial d'Aquitaine, Archevêque nommé de Salerne, Cardinal, Vicaire Général de l'Ordre après la déposition de fr. Michel de Césène (1328); "docteur renommé" ("doctor famosus"), il mourut avant le 8 mars 1333.

Pietro MARANESI, ofm cap, "Le 4e livre de la Somme des questions de Jean Olivi. Essai de solution" (en italien; p.53-92).

Une étape supplémentaire dans l'identification et l'étude des écrits du Frère Mineur languedocien Pierre-Jean Olivi/Olieu : le livre IV de la Somme des questions sur les sentences de Pierre Lombard, dans le manuscrit Vatican latin 4986.

Fascicule 3-4, juillet-décembre.

Damien RUIZ, Hugues de Digne, O.Min., est-il l'auteur de la "Disputatio inter zelatorem paupertatis et inimicum domesticum eius" ? Etude et texte (p.267-349).

Cette "Discussion entre un défenseur de la pauvreté et son ennemi domestique" est "une œuvre polémique", sous forme de dialogue, presque unique "dans la littérature franciscaine du XIIIe s." (mis à part le "Dialogue sur les actions des saints frères mineurs" de Thomas de Pavie, publié à Quaracchi / Florence en 1923). Son attribution au célèbre fr Hugues de Digne, longtemps admise sans discussion, est mise en doute puis explicitement rejetée par D. Ruiz, au terme de l'étude approfondie "d'un certain nombre de problèmes et d'incohérences" ("terminologie anachronique", entre autres, p.286-293). L'étude s'achève sur une nouvelle édition de la Disputatio (présentation critique, p.320-325; texte, p.326-346).
Cesare CENCI, ofm, suite des "Documents du Vatican concernant les Franciscains, années 1385-1492" (en latin; p.351-397; à suivre).

Présentation des documents romains émis durant les premières années du pontificat du Frère Mineur Conventuel Sixte IV (1471-1475).

Sur les précédentes parties de ce répertoire, voir Bulletin S.D.F., 94/102, 99/107 et 104/101.

Claude MULLER, Les Récollets d'Alsace dans la tourmente révolutionnaire (IV) (p.399-432).

Ce chapitre final d'un répertoire alphabétique du personnel franciscain récollet alsacien comporte une soixantaine de notices (n°181-241, Schaeck-Ziss). Les chapitres précédents se trouvent dans l'Archivum : tome 83, 1990, p.421-461; tome 84, 1991, p.365-405; et tome 94, 2001, p.375-409.
COLLECTANEA FRANCISCANA, Rome, Institut Historique des Capucins.

Tome 72, 2002.

Fascicule 1-2.

Mario SENSI, "Sanctuaires dédiés à S. Michel Archange et débuts du franciscanisme" (en italien;  p.5-104; résumé en allemand, p.104).

Etude des sanctuaires rupestres d'Italie centrale apparentés à celui du Mont Gargan, et de la dévotion franciscaine envers l'Archange. Signalons notamment :  le chapitre consacré à "François d'Assise pèlerin à S. Angelo Bagnara ou de l'Apennin" (p.19-35); la présentation de la "chaîne des sanctuaires" dédiés à S. Michel (p.35-52); et l'intéressant rapprochement entre le culte de l'Archange et l'"érémitisme franciscain" primitif implanté en de nombreux lieux "éloignés des grandes voies de communication" (p.52-61). L'auteur constate entre autres que, avant de devenir un "lieu" franciscain, plus d'une grotte avait abrité un modeste sanctuaire "michaélique" (p.58).

Illustré de trois photos en noir et blanc, le travail de M. Sensi est complété par plusieurs appendices (p.63-104), notamment : la "liste des pélerins ombriens au Mont Gargan aux XIVe-XVe siècles", et les testaments de ces mêmes pélerins en faveur du sanctuaire (p.63-74); les auteurs de pélerinages par procuration au Gargan (p.74-97).
Kevin L. HUGHES (U.S.A.), "Une union eschatologique : la dimension mystique de l'histoire de Joachim de Flore, Bonaventure, et Pierre Olivi" (en anglais; p.105-143; résumé en espagnol).

L'auteur montre que ces trois théologiens, chacun suivant sa propre perspective, présentent une théologie de l'histoire largement inspirée des intuitions de la théologie mystique.

Stephen INNES, ofm cap (U.K.), "Père Jean Chrysostome Campbell, Capucin écossais, missionnaire extraordinaire" (en anglais; p.145-229; résumé en italien, p.229).

Suite d'une étude sur ce religieux de la Province capucine de Paris, dont la première partie a été publiée dans les Collectanea en 1998 (Bulletin SDF, 99/109). Récit détaillé de la seconde mission de J.-C. Campbell dans les îles britanniques, appuyé sur la publication de 16 documents en français, en anglais, en italien et en latin (1599-1609; p.187-224), complétés par un répertoire de pièces relatives à la famille Campbell (p.224-229).

Remo RINALDI (Milan), "Vigile Frédéric Dalla Zuanna (1880-1956), évêque capucin de Carpi, entre guerre et reconstruction" (en italien; p.251-306); résumé en allemand, p.306).

Ministre Provincial de la Province capucine de Venise, directeur de l'édition des "Œuvres complètes" de S. Laurent de Brindisi, le fr. Vigile fut Ministre Général de son Ordre durant six ans (1932-1938). Nommé évêque d'un diocèse de la province civile de Modène (Emilie-Romagne) en 1941, il affronta la guerre, participa à la Résistance, vécut, parfois difficilement, la période d'après-guerre (affaire du prêtre Zénon Saltini, organisateur de "mouvements populaires politiques"), et démissionna  en 1952. C'était, conclut R. Rinaldi, une "extraordinaire figure d'évêque" (p.306).
Giuseppe BARTOLOZZI, ofm cap, et Pierluigi  MORICONI, "La fondation du couvent des Capucins de Renacavata, à Camerino" (en italien; p.307-334; résumé en anglais, p.335).

Fondation entreprise sous les auspices de la dame du lieu, Catherine Cybo, duchesse de Camerino (province civile de Macerata, dans les Marches), dans les bâtiments d'un ancien hospice de pélerins, vraisemblablement en 1529. Le couvent des Capucins de Renacavata serait le premier véritable établissement stable réalisé par la nouvelle réforme franciscaine. Un "appendice documentaire" d'une dizaine de pièces, en latin (1527-1574), réuni par P. Moriconi, illustre cette étude (p.322-334).

Felice ACCROCCA, prêtre, "L'illettré et son témoin. Considérations sur les autographes de frère François et de frère Léon, en marge d'un ouvrage récent" (en italien; p.337-355; résumé en anglais, p.355).

Il s'agit de l'étude, en italien, d'Attilio BARTOLI LANGELI, publiée récemment, dans la collection Corpus Christianorum (Gli autografi di frate Francesco e di frate Leone, Turnhout, Belgique, Brepols, 2000). Sont concernés : la lettre à fr. Léon conservée à Spolète (p.333-343); les "Laudes" et la "Bénédiction", conservées à Assise, au Sacro Convento (p.343-350); la Règle de Ste Claire, sa Bénédiction, son Testament et le Privilège de la Pauvreté, manuscrit conservé chez les Clarisses de Montevergine à Messine (p.351-355).

Isidoro de VILLAPADIERNA, ofm cap, et Benedict VADAKKEKARA, ofm cap, "Chronique. Choix d'informations sur les activités scientifiques franciscaines en 2000" (en anglais; p.533-555).

"Organismes scientifiques" (p.533-536).

"Réunions, conférences, symposia, cours" (p.536-547).

"Publications, expositions, activités culturelles" (p.547-553).

"Célébrations, nominations et récompenses" (p.553-554).

"Nécrologie" (p.554-555).

MISCELLANEA FRANCESCANA, Rome, Faculté Pontificale de Théologie "S. Bonaventure" des Frères Mineurs Conventuels.   Tome 102, 2002.

Fascicule I-II, janvier-juin.   En italien.

Gennaro BOVE, ofm conv, "Typologie de l'implantation franciscaine en Terre de Labour (1217-1250)" (p.337-362).

Essai de radiographie détaillée des premiers établissements franciscains du sud de l'Italie, le "Mezzogiorno" : sauf exceptions, de simples logements, des ermitages, de petites églises récupérées, des "lieux ruraux", plutôt que de véritables couvents, 26 au total.

Faustino OSSANNA, ofm conv, "Antoine Rosmini et les Frères Mineurs Conventuels" (p.363-381).

Prêtre italien, à la fois philosophe, théologien, pédagogue et politologue (+ 1855); 40 "propositions" extraites de ses œuvres furent censurées par le Saint-Office, le 14 décembre 1887, dans un contexte d'affrontement entre conservateurs et libéraux. Aujourd'hui, la béatification de Rosmini  semble proche, et sa réhabilitation a été prononcée par la Congrégation pour la Doctrine de la Foi, le 1er juillet 2001. Les Conventuels de Trente, de Padoue et de Rome furent en relations avec lui, notamment par leur "participation positive" à ses démêlés avec le Saint-Office, et "dans une réflexion commune sur les graves problèmes de l'Eglise [qu'il] abordait dans ses écrits" (p.364). Malgré la condamnation romaine, après la guerre de 1914-1918, les oœuvres rosminiennes furent étudiées chez les Conventuels, et leurs étudiants furent "mis en contact avec ce grand maître" (p.379).
Giovanni ODOARDI, ofm conv, "Célébration du [(troisième] centenaire des Sœurs Franciscaines Missionnaires d'Assise" (p.382-391).

Congrégation fondée en 1702, par Giuseppe Antonio MARCHESELLI, ofm conv, et la Tertiaire franciscaine Angela Maria DEL GIGLIO. Répandue dans le monde entier elle compte, en 2002, 577 Sœurs, novices comprises, et maisons.
Fascicule III-IV, juillet-décembre.

Quatre articles à signaler, les trois premiers en Italie, le dernier en espagnol.

Filippo ROTOLO, ofm conv, "Le P. François della Rovere (Sixte IV) en Sicile. Les vicissitudes du Franciscanisme (1425-1484)" (p.707-757).

Présence du futur Pape en Sicile en 1459; ses relations avec les Conventuels de l'île après son accession au pontificat. En appendice, publication de documents (1459-1469; p.752-757).
Francesco COSTA, ofm conv, "Bonaventure BELLATO de Catane (1603-1676), philosophe et théologien scotiste des Mineurs Conventuels" (p.758-768).

En philosophie, il collabora avec son confrère Barthélémy MASTRI; tous deux publièrent conjointement plusieurs ouvrages entre 1630 environ et 1643.
Francesco DE CAROLIS, "Le Discours pour l'étude de la philosophie première, de Ferdinand DARBI, OFM Conv. (+ 1729)" (p.769-781).

Professeur à Padoue, mort prématurément à l'âge de 39 ans, après trois années d'enseignement seulement, F. Darbi consacre son Oratio latine à la métaphysique.

Roberto TOMICHA CHARUPA, ofm conv, "Les débuts de la présence des Franciscains Conventuels en Bolivie (1976-1979)" (p.782-839).

Présence réalisée par la Province polonaise de Cracovie, avec service pastoral paroissial à Montero et à Cochabamba, dans le "style franciscain".
II.
 Publications diverses.

Signalons seulement l'une ou l'autre d'entre elles.

Mélanie DENEAU, L'implantation des ordres mendiants dans l'ancien diocèse de Limoges. Histoire et vestiges des couvents fondés avant 1500 . Mémoire…Sous la direction de Madame M. Fournié. Université de Toulouse II Le Mirail, UFR d'Histoire, arts et archéologie, juin 2002. 30 cm, 139 p., cartes, fig., plans, tableaux, photos en couleur

Bonne et utile contribution à notre connaissance de l'histoire religieuse de l'ancien diocèse de Limoges, notamment par le recensement soigneux des traces matérielles subsistantes de nos anciens couvents mendiants, dominicains, franciscains, carmes, augustins.

Marcel GARROUSTE, "Le couvent des Cordeliers de Penne d'Agenais", dans Revue de l'Agenais, 129e année, n°2, avril-septembre 2002, p.167-181.

De ce couvent franciscain fondé au XIIIe siècle, subsistent des vestiges de l'église et du cloître, englobés dans les bâtiments d'une maison de retraite pour personnes âgées construite à partir de 1925 et agrandie à partir de 1951.

Une malencontreuse "coquille" d'imprimerie à corriger : p.172, 6e ligne, lire "1470" au lieu de "1970" 

Le 11 février 2002, l'ancien couvent récollet de L'ABER WRAC'H (commune de Landéda, 29 Finistère) faisait l'objet d'une mesure d'inscription parmi les Monuments Historiques; "à savoir l'ensemble des bâtiments conventuels en totalité, y compris la fontaine, les sols des deux cours, des jardins et vergers, du cimetière, et les murs de clôture ».

Cf. Journal Officiel de la République Française…, 23 mars 2003, p. 5246, col. 2

Fr. Hugues Dedieu, ofm
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